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... .Il est consolant, sans doute, de constater les heu-Yeux résultats de notre travail de cinq années. Mais l'ennemi
est toujours à nos portes. Il ne faut donc pas cesser de le
combattre, si nous voulons assurer le bien des ouailles quinous sont confiées. Dans ce but, il semble avantageux, à
mon humble avis, de nous recueillir un instant, pour remier--cier Dieu du bien déjà accompli, examiner les obstacles qui,.n maints endroits, se dressent encore devant nous, et pren-dre de concert les moyens capables de les faire disparaître.Voilà pourquoi je convoque, par la présente, un congrès detempérance.

L'œuvre du congrès, vous le savez, prend de nos joursune grande importance. Dans ces réunions, où chacun ap-porte sa part de travail, de lumière et de bonne volonté, lesquestions sont étudiées avec soin, les voux exprimés avecplus de confiance, les résolutions prises avec plus d'efficacité.Il en résulte nécessairement une action mieux combinée pourle bien commun.
Pour orienter votre travail personnel, j'indique, commesujet spécial d'étude : 1° la lutte contre l'alcoolisme et lesbuvettes, dans vos paroisses, depuis 1900 jusqu'à 1912 -2> les causes du succès ou de l'insuccès ; 3° les voeux et lesrésolutions que requiert la situation présente.
Aussitôt que possible, le Comité d'organisation vousdemandera les renseignements opportuns. Vous voudrez bienprêter votre attention particulière à toutes ses communica-tions, préparer avec exactitude les réponses desirées etretourner les documents dans les délais indiquée. Il importede faciliter ainsi la préparation des rapports et des travauxdu congrès. .............. .....................
Par tout ce que je viens d'exposer, je sais que jedemande à MM. les curés, directeurs de nos sociétés de tem.-pérance, un surcroît d'ouvrage. Mais je compte sur leurbonne volonté et leur zèle pour le bien de leurs paroissiensIl s'agit, en effet, de promouvoir une cause qui doit être chèreà tous : le règne de la tempérance.
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